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CHAPITRE 1
Un endroit merveilleux
Le destin peut changer une personne et seul quelques uns d’entre eux, puisant au fond de-même, qui arrive à remonter la pente. C’est le cas d’Elizabetha Mario, jeune femme de 23 ans au caractère timide et au mental d’acier. D’origine Italienne, elle avait émigrer en Amérique, plus précisément à San Diego en Californie a l’age de 6 ans. Elle et sa famille étaient pauvre et dans l’espoir de gagné assez d’argent pour survivre, Elizabetha pris la décision de prendre un billet d’avion qui allait à jamais marquer sa vie.
 Sous un soleil couchant, un avion atterrissait sur une longue route fortement endommager ou, après quelques instants, les passagers, portant des valises, descendaient et admiraient les alentours avec joie en prenant des photos. Elizabetha descendit a son tour accompagner d’un jeune homme au visage doux et au cheveux doré vêtu d’un simple jeans troué qui laissait ces abdos au vu de tous le monde. La jeune femme était habillé d’une chemise rouge foncer rentrer dans un jeans légèrement serré. Ses long cheveux sombre flottaient contre le vent et ses lèvre finement dessiné, maquillé d’un rouge a lèvre, lui donnait l’air plus mature. A vrai dire, elle avait beaucoup économiser pour s’offrire ce qui était pour elle de beaux vêtements pour paraître assez correcte.
  -Nous y voilà enfin, Ray, dit Elizabetha, les yeux pétillants, la ville de tout les rêves.
  -Même pour un boxeur ? Demanda le garçon.
  -Même pour un boxeur, confirma-t-elle.
 Il s’appelait Ray Sabor, il était le meilleur ami de la jeune femme. Tous comme elle il était pauvre et voulait vivre le rêve américain. Tous ce qu’il savait faire c’était boxer. Ray était venu ici, a Los Angeles, pour tenter de décrocher un contrat dans la plus prestigieuse école de boxe.
 Ils sortirent de l’aéroport et Elizabetha prit une carte du derrière de son pantalon, la déplia et la regarda avec son ami. 
  -Je dois aller a Santa Monica, expliqua-t-elle en regardant le papier. Mince, ces pas la porte a coté ! En plus, il est trop tard maintenant.
Ray détacha son regard pour le pointer vers un bâtiment lugubre qui ce trouvait juste en fasse.
  -Un hôtel, fit-il en tapotant l’épaule de la jeune femme, on n’a cas passer la nuit ici ?
Elle approuva d’un signe de tête et tous deux passèrent la route et rentrèrent dans l’endroit. 
 En entrent, ils faillir faire un bond malgré ce qu’il avait déjà vue jusqu’à présent ; les pieds se posaient sur de la poussière collante et des toiles d’araignées se formaient sur les recoins. Une dame derrière un comptoir n’était guère plus propre, et cette dernière dévisageait les jeunes gens dès leur arriver. Elizabetha et Ray s’approchèrent lentement et elle dit :
  -Euh…une chambre pour deux avec lit séparer s’il vous plait.
La dame ne répondit pas et attrapa une clé rouillé, emprisonné par la crasse. Puis, elle longea temps bien que mal un couloirs avec quelque porte sur les cotés dont une ou elle s’arrêta avec les jeunes. Celle-ci planta le fer dans la serrure dans un bruit sourd au fur et a mesure qu’elle tourna la poigner pour laisser les nouveaux arrivant entrer. Et la dame repartit dans un grognement incompréhensible.
  -Quel accueil ! Firent les deux, jetant leur valise collé contre leur lit respectifs.




Chapitre numero 2
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CHAPITRE 2
LES S.D.F
Une nuit horrible, dans un hôtel pourri, mais dans une ville magnifique, un drôle de cocktail. Elizabetha et Ray sortirent du bâtiment, respirant la bonne air de Los Angeles et elle prit un taxi seul pour aller a Santa Monica, au bureau du L.A.P.D pour y trouver un travail. La voiture roula brusquement sur les routes avec une jeune femme paniqué a bord. Seul lui trouvait sa drôle et il mit quelques coûts de freins.
  -Mais vous êtes fous ! Criait-elle.
  -Sa ce voit que vous n?êtes pas du coin, répondait le chauffard, amuser. Tous les taxi sont comme sa.
 Il stoppa le véhicule jaune pour que la jeune femme descende et donne le montant de la course dans le bon sens du terme.
  -On pourrait se revoir, un de ces jours ? Ironisa-t-il, pencher sur la porte.
  -Euh?non, rougit Elizabetha, qui repartit aussitôt par sa timidité.
 Un grand établissement se dressais sur son passage et une porte s?ouvrait et se fermait, avec des personnes qui sortaient et l?inverse.     
 A son entrer elle était émerveillé ; un grand comptoir avec derrière des femmes ressemblant a des hôtesses. A gauche, trois portes en bois cirées s?alignaient et ou il y était inscrit en lettre noir sur des plaques dorées : Détective, Police, Indépendant. 
 A la lecture de ces mots, un frissons la parcouru et d?un geste maladroit elle s?avança au comptoir.
  -Euh?bonjour, gémit la jeune femme, je suis a la recherche d?un emploi dans le droit enfin?plutôt dans l?aide des citoyens, euh?
  -Nous avons effectivement besoin de personnel, dit simplement la dame au teint pale. C?est la porte juste a coté de « Indépendant ».
  -Pour ne pas vous agacé?j?aimerai avoir des renseignements a ce domaine, reprit l?italienne, gêner.
  -Aller le voir, il vous donnera toutes les informations nécessaires. Merci et bonne journée. 
 Sans vouloir en répondre d?avantage, elle prit la porte indiqué et fit un faible signe de la main au deux hommes qui était présent. L?un assis derrière un bureau, les pieds sur l?objet et l?autre affalé sur une chaise devant le bureau. Ils la saluèrent sans bouger de leur place tendit qu?elle se tenait devant la sortie. 
  -Je m?appelle David, et voici Larry, dit l?homme derrière le bureau.
  -Mario, Elizabetha Mario.
  -Alors, comme sa vous voulez aider les autres.
  -Entre autre, répondit-elle, se sera quoi mon travail ?
Il pointa du regard l?autre homme.
  -Tu va aller avec Larry aider les S.D.F qui traîne la nuit dans les rues. Ces une grande responsabilité, fit-il, l?air supérieur. Tu commence ce soir, je t?appellerai, donne moi ton numéro.
 En entrant dans la chambre d?hôtel, Elizabetha découvrit Ray assis sur son lit, triste et fatiguer. Elle appris que le club était pour l?instant fermer et après l?avoir consoler, la jeune femme lui raconta tous. 
  -Il devait être bien sous ce taxi, riait-il.
 La nuit venait de tomber sur la ville et la femme, partie a pied au lieu ou ils étaient donnés rendez-vous au alentours des club de Beverly Hills.
 La voilà au coté de Larry devant un des endroit les plus chauds de la ville. Pendant une bonne partie de la nuit qu?elle et l?autre s?occupaient des malheureux qui traînaient. La drogue était source principal pour 80% des S.D.F et alors ils se faisaient plus dangereux. Heureusement, elle n?avait pas eu a faire a de cas trop lourd mais bizarrement elle ne se voyait dans eux, pourtant, la jeune femme se trouvait presque dans la même situation quand elle se trouvait à San Diego. Deux hommes dont un avec une chemise violette se provoquaient a coup de torse près d?une ruelle sombre du club. Des cris commencèrent et elle accouru. Un homme était allonger a terre, la tête couverte de sang?le sien. Elizabetha demanda au gens qui se trouvaient a proximité s?ils avaient quelque chose mais personne ne sut. Elle se pencha sur le corps inerte et inspecta ; un bout de tissu violet, coincer contre le bord de son pantalon puis se rappela de la scène avec les deux personnes qui se provoquaient. Et comme un éclaire un homme a la chemise violette apparu et la jeune femme le pointa et cria :
  -Ces lui !
Un gars lui sauta dessus pour le neutraliser et Larry, qui restait planter a rien faire, ne peut s?empêcher de pousser une exclamation de joie avec toutes les personnes.
 Ils rentrèrent a l?établissement ou Elizabetha allait recevoir une surprise qui changerai a jamais le cour de sa vie.





Chapitre numero 3
Titre : Inspecteur Gadjet
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Dans le bureau d?indépendant de la L.A.P.D, Larry raconta tous ce qui c?était passer.
David semblait endormi et pas intéresser par ce qu?il disait, alors Elizabetha gêner par son comportement regarda le sol, les mains sur sa chemise rouge.
  -Elle a un ½il de lynx ! Exulta Larry, plutôt ravie au contraire de l?autre. C?est une vraie génie cette fille !
David fronça les sourcils et soupira.
  -Je crois qui faut que cette gamine aille voir Derreck, dit ce dernier.
  -C?est la porte juste a coté de la plaque « détective », indiqua-t-il en regardant la jeune femme.
  -Bon bah?je crois que je vais y aller.
 Elle sortit et inspecta les alentours pour enfin trouver la bonne porte. Oubliant de frapper, elle rentra et admira un homme au cheveux noir charbon. Quand il se retourna pour la regarder, le visage de l?inconnu, mat, afficha un sourire neutre mais beau qui ne venait pas des Amérique. Et ces yeux, tellement marron qu?ils en étaient par moment sombre. Sauf que le tout se brouillait à cause d?une fumer, celle d?une cigarette d?un homme qui fixa ses yeux vers la fenêtre du fond.
  -Elizabetha Mario, dit soudainement l?homme au fond, je me présente, Inspecteur John Tentout.
  -Comment savez vous mon nom ? S?intrigua la jeune femme.
Il ria et se tourna vers elle.
  -On ma informer de votre arriver, répondit-il.
 Soudainement, un autre homme tout en bleu vêtu, ouvra brusquement la porte le visage en sueur, c?était un policier effrayer.
  -Derreck ! Cria le force de l?ordre. Un cadavre a été retrouver ! 
  -Calmez-vous, dit l?homme a la cigarette qui s?appelait Derreck. Va avec Elizabetha sur les lieux, pointa-t-il le brun qui sembla neutre.
 Ce dernier approuva et fit signe à la jeune fille de le suivre dans une voiture noire qui reflétait leur double. Un bruit de moteur et elle démarra, conduit par l?homme.
 Elle qui avait été si emballé par son visage n?avait pas remarquer son style de vêtement ; une chemise blanche classique noué d?une cravate jaune clair. Par dessus, un gilet sous une veste de costume de la même couleurs, avec des traits nobles et fins dont un coq. Son insigne brillait, il avait du bien l?astiqué. Un pantalon assortie complétait le tous et ces chaussures noirs qui appuyait sur les pédales n?était guère épargner par la propreté. Le regard de l?italienne visa avec peur l?arme qui s?accrochait sur le coté de son magnifique gilet.
  -Vous m?avez oublié de me dire votre nom, Rétorqua-t-elle sensiblement.
  -Je m?appelle Jean-Charles Faille, dit l?homme sans quitter la route des yeux.
Elle reposa une question qui le fit réagir.
  -Comment sa, vous savez pas ou nous allons ? S?énerva-t-il, pour aucune raison quelle qu?on que. Il a dit a proximité du bar « Minuit » de Santa Monica, quand tu sais le nom tu sais aussi a quelle heure il ouvre?Vous n?écoutez jamais ?
 Elle ne répondit pas, ne comprenant pas sa réaction elle posa des questions sur la victime.
 -On verra tous sa sur place, dit-il, plus calme. Merde !
 Elizabetha regarda autour d?elle ; devant le bar, un petit groupe d?hommes tiraient sur les policier qui ripostaient derrière leurs voitures garées devant. Jean-Charles sortit et s?approcha accroupit suivit de près par la jeune femme vers un policier.
  -Mais bordel, qu?est-ce qui ce passe ici ? Lui demanda-t-il, contrarier.
  -Ils nous ont attaqués quand ont allaient rentrer, répondit le policier.
Les balles fusèrent, les cris retentèrent et des hommes hurlèrent comme J.C qui reçus une balle dans l?épaule. C?est après des minutes interminable pour l?italienne que les hommes furent arrêter et menés au poste de police. 
 Au milieu du bar gisait un cadavre d?une personne assez âgé, cela devait être le patron. Il s?agenouilla et examina le corps sous le regard attentif d?Elizabetha. Bizarrement la victime n?était pas maculer de sang, mais il vit une trace de balle sur le torse et la conclusion tomba : il avait été assassiner depuis des jours.
  -On vous a jamais dit que vous ressemblez a l?inspecteur gadget ? Dit-elle, sans le savoir.
 Il sortit un rire ironique.
  -Pensez-vous vraiment a ce que vous dite ?
  -Les seuls traces trouver sont le trou dans la poitrine, elle lui a été mortel. Regarde un peut sa, gamine, expliqua-t-il avec supériorité, il n?y a pas de trace de sang donc il aurai été tuer il y a de sa plusieurs jours.
 Jean-Charles se retourna vers un policier et lui dit :
  -Combien de temps ce bar était fermer ?
  -D?après des habitués des lieux, depuis 5 jours. Pendant cette période personne n?y est entrer sauf un certain Mike Choffère.
 Le détective leva la main, fit une grimace pour indiquer a Elizabetha de renter dans la voiture avec lui.
 La pluie commença a tomber. Il l?informa que le service de la jeune femme était terminer et cette dernière indiqua l?hôtel ou elle avait passer la nuit.
 En rentrant dans la chambre, celle-ci vit Ray endormi et en sueur dans son lit. Ne voulant pas le réveillé l?italienne décida de lui poser les questions sur sa journée demain.  
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Un café noir, le petit déjeuner que prit Elizabetha sous la pluie dans un marchand ambulant accompagner de Ray. Tremper jusqu'aux os, le duo avancèrent sur un trottoir a la gauche des voitures qui circulèrent dans les coups de klaxon. Le réveille de Ray avait été positive par rapport a elle qui avait fait un cauchemars sur le cadavre d'hier. On pouvait rêver de la cité des anges cela ne l'empêcher pas d’avoir des temps de chien avec la plupart des drogués, gisants dans les ruelles. Mais a l'inverse des enfants devenaient des hommes, des hommes devenaient des champions et des champion devenaient des légendes. Tous est possibles, mais il faut tiré les bonnes cartes, au bon moment… 
-C’est ici ? Demanda-t-elle a Ray. 
-Ma nouvelle maison ! 
Ils entrèrent dans un couloirs avec une porte sur la droite ; 2 hommes avec des casques et des gants se battaient sur un grand ring dresser au milieu d'une grande salle. Autour, des sacs de frappes accrochés depuis le plafond. Pleins d'autres équipements que ne connaissait pas la jeune femme était présent. Un homme gras, chauve a grande moustache grise sortit de la porte de droite. Son visage s'éclairci en apercevant Ray, qui s'approcha de lui. 
-Ray ! Ravi de te revoir ! Dit l'homme, le grand sourire au lèvre. 
-Rocko ! 
Les deux se serrèrent amicalement l'un contre l'autre puis, il vit Elizabetha qui se sentait rougir. Rocko jeta un clin d'oeil a la jeune femme et se dirigea vers elle. Il lui baisa la main comme quelqu'un de romantique. 
-Je n'aurai jamais imaginer de recevoir une si jolie fille dans un lieu pareil, sourit-il. Je suis Rocko Scarto, l'entraîneur. 
-Mademoiselle Elizabetha Mario, se présenta-t-elle avec un certain naturelle. 
-Votre petit ami Ray ma beaucoup parler de vous. 
Elle eu un déclic et un rire bizarre. 
-C'est juste mon meilleur ami. Il est comme un frère pour moi. 
-On dirait un vrai p'tit couple, ria Rocko. 
Ils continuèrent la discussion dans son bureau qui se trouvait a droite de l’entrer . 
Un boxeur du nom de Swan Stiff était le partenaire d’entraînement de Ray. Ce dernier, champion actuel de la ville, était son meilleur boxeur. Rocko misait gros sur lui a chaque match. 
-Vous savez, dit M.Scarto en s'asseyant derrière son bureau, la boxe est un véritable bisness. C’est mon gagne pain. Si il continue comme sa Ray gagnera beaucoup d’argent comme mon poulain Swan. 
La jeune italienne sentait Ray très nerveux après cette phrase et jetait des regarde un peut partout. Le poulain ce dressait a coté de lui figé comme une statue, l'air pas sympathique. 
-Il a un véritable potentiel, sa serait dommage qu'il ne soit plus parmi nous. 
Le duo sortis dans un brouhaha de cris dont un qui se dirigea vers eux. 
-Sale petit enfoiré ! Cria un homme au fond de la pièce. 
-Tu le connaît ? Demanda Elizabetha, apeurer. 
-Ouais, c’est Jeff, un mec a qui j’ai pèter le nez a l’entraînement. 
Ils coururent jusqu'à un fast-food pour s'abriter de la pluie. Mais un bruit sourd au fond du ventre des deux les obligèrent a manger quelque chose. En plus c'était pas cher… 
-Un maxi humburger et toi ? Demanda Ray 
-…juste un paquet de frite, répondit-elle. 
Ils se jetèrent sur la dernière table de libre, il fallait absolument qu’ils manges. Quelques coups de dents auront suffit pour finir le sandwich, et seul la jeune femme continua de manger tranquillement. 
-Tu pourrai m'en dire plus sur ce Jeff ? 
-Je sais juste que c’est un ancien trafiquant de drogue. Il a des dettes énorme a ce qui paraît, dit-il, encore affamé. 
Elle sombra dans un état second. C’est les yeux mis clos qu'Elizabetha déambula sur le chemin du retour avec l'aide de son meilleur ami. Demain sera une journée charger…très charger… 
